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Conférence de presse 
 

INCIVILITÉS À SAINT-IMIER 
 

INTERVENTION DE MME PAULA TANNER 
 
 
 

Mesdames, Messieurs les représentants de la presse, 

 

Je ne veux pas épiloguer sur le phénomène général de l’augmentation des incivilités de tous 

genres, un peu partout en Suisse et dans le monde. Je souhaite plutôt insister sur le fait que 

cette problématique retient toute notre attention au sein du Service de l’action sociale. 

Malheureusement, quand nous évoquons ce phénomène, nous avons tendance à 

systématiquement stigmatiser les auteurs de ces incivilités et à les affubler très vite d’une 

étiquette. Or, de mon point de vue, nous sommes en face d’un problème social général, très 

fortement lié à une génération révoltée par le manque d’écoute et la difficulté à trouver sa place 

dans une société cosmopolite et exigeante. 

En disant cela, je ne veux aucunement excuser les auteurs des incivilités et en imputer la 

responsabilité à d’autres. Il s’agit au contraire de prendre ce problème au sérieux et d’agir. 

Ainsi, le Service de l’action sociale, sensible à cette réalité, a mis en œuvre plusieurs mesures 

d’interaction et de soutien à nos jeunes. 

Actuellement, nous disposons déjà avec l’Espace Jeunesse d’Erguël, l’EJE, d’un lieu de 

rencontre. Nous y proposons des activités en accueil libre essentiellement pendant la semaine 

et en journée. Nos animateurs possèdent la formation et les compétences pour accompagner 

les jeunes, être attentifs et à l’écoute de leurs doléances. Ils sont sensibles aux problématiques 

qui les interpellent et à leurs attentes. Ils sont à disposition pour les aider et les guider tant au 

niveau social qu’administratif, par exemple dans la rédaction d’un CV, la recherche de places 

de stage, etc. 
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Nous pouvons également compter au sein de notre équipe sur le précieux appui d’une 

travailleuse sociale en milieu scolaire. Psychologue de formation, elle intervient tant à l’école 

primaire qu’à l’école secondaire. 

La travailleuse sociale en milieu scolaire soutient les écoles en matière de détection et de 

traitement précoce des difficultés qui compromettent la réussite scolaire ou qui entravent le bon 

déroulement de l’enseignement. En collaboration avec le corps enseignant et les parents, elle 

soutient les élèves et les met en contact avec d’autres services spécialisés dans les domaines 

de l’aide à la jeunesse et aux familles. Son travail favorise l’intégration des enfants et des 

jeunes, soutenant ainsi l’école dans sa mission éducative et formatrice. 

Nous avons également lancé il y a quelque temps déjà les réflexions pour la création d’un poste 

de travailleur/travailleuse social/e hors murs. Cette démarche correspond à une volonté du 

Service de l’action sociale. Mais elle répond aussi à une vraie volonté politique. Nous sommes 

convaincus au sein de mon département que sa concrétisation permettra de créer un lien avec 

les jeunes qui fait défaut aujourd’hui et ainsi d’engager un dialogue que nous espérons 

constructif. 

La volonté de la Municipalité de donner la parole à la nouvelle génération ne s’arrête pas là. 

Nous œuvrons aussi à la mise en place d’un parlement des jeunes. Cette future structure, qui 

se caractérisera par une présence physique, permettra à ces derniers de venir y défendre leurs 

idées, d’y exposer leurs projets. 

Malgré la gravité des incivilités commises, je suis convaincue que la seule répression 

n’amènerait à terme aucun résultat positif pour notre ville. Notre objectif prioritaire vise à créer 

un vrai lien avec les jeunes, à être ouverts au dialogue, afin de trouver une solution tous 

ensemble. 

 

 

 

 

Saint-Imier, le 24 août 2020 


